
traité 

DE PAIX 


ENTRE 

LA FRANCE 

E T 

LA SAVOYE- 


Conclu à Turin le ig. Aoujl 



De l'Imprimerie de FREDERIC LEONARD, 
Imprimeur ordinaire du Roy. 


M. D Ç, XCVII. 

*MVEC P RI VI LE CE DE SA MAJESTÉ. 







Digitized by Google 




: \« 




^ Digitized by Google 




OUÏS PAR LA GRACE DE D I E U , 

Roy de France et de Navarre: 
A tous ceux qui ces prcfences Lettres ver- 
ront, Salut. Ayant vû & examiné le 
Traité conclu & ligné en noftre nom le 

vingt-ncuviéme du mois d’Aouft dernier, dans la Ville 
de Turin par le Sieur René de Froullay, Comte de Telle, 
Chevalier de nos Ordres , Lieutenant General de nos 
Armées, Colonel General de nos Dragons, Gouverneur 
de noftre Ville d’Ypres, Lieutenant General dans nos 
Provinces du Maine & du Perche, & Commandant pour 
noftre Service dans nos Pays & Places de la Frontière de 
Piedmont , en vertu du plein Pouvoir que Nous luy 
avions donné pour cet effet, d'une part; & le Sieur Char- 
les Viétor Jofcph Marquis de Saint Thomas, Miniftre 
& premier Secrétaire d’Etat de noftre Frcre le Duc de 
Savoye, muni pareillement du Pouvoir neceffairc pour 
régler ic convenir des Articles de Paix, & pour laNcu* 
tralité d’Italie, dont la teneur s’enfuit. 



L E Roy Très- Chrétien ayant toujours confervé 
pendant le cours de cette Guerre un defir fincerc 
de procurer le repos de l’Italie , & Dieu ayant aulh in- 
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fpiré les memes fentimens à Ton Alteflc Royale de Sa- 
vo ye. Sa Majefté de Ton cofté a donné fon plein Pou- 
voir ,’commiffion & Mandement au Sieur René Sire de 
Froullay , Comte de Tefle , Chevalier des Ordres du Roy, 
Lieutenant General de fes Armées, Colonel General des 
Dragons de France , Gouverneur d Yprcs , Lieutenant 
General pour le Roy dans les Provinces du Maine & du 
Perche , & Commandant prefentement pour Sa Majefté 
dans les Pays & Places de la Frontière de Picdmont Et 
fon Altefle Royale de fa part ayant pareillement donné 
fes Pouvoirs &c Mandcmens au Sieur Charles Viétor Jo- 
feph Marquis de Saint Thomas, Mimftre & premier 
Secrétaire d’Etat de fadite Altefle Royale: Lefdits Pléni- 
potentiaires après s’eftre réciproquement donne les ori- 
ginaux de leurs pleins Pouvoirs en vertu defqucls ils 
traitent, font convenus des Articles fuivans. 

Premier Article. 

Qu’il y aura dorefnavant pour toujours une Paix fia- 
ble & fincere entre le Roy & fon Royaume, & fon Al- 
tefle Royale Monfieur le Duc de Savoye, & fes Etats, 
comme fi elle n’avoit jamais efté troublée; & le Roy re- 
prenant les mêmes fentimens de bonté qu’il avoir au- 
paravant pourSadite A. R. comme elle l’en fuppiie, fa- 
dite A. R. renonce par le prefent Traité, & fc départ en-r 
tierement de tout engagement pris & de tousTraitez faits 
avec l’Empereur, Rois & Princes contenus'fous le nom 
de la Ligue , & fc charge d’employer tous fes foins & de 
faire tout ce qu’il pourra pour obtenir defdites Puiflan- 
ces, au moins de l’Empereur & Roy Catholique, la Neu- 
tralité pour l’Italie jufqu’à la Paix generale, par un Trai- 
té particulier qui fera fait, ou au defaut dudit Traité, 
par des Déclarations que lefdits Empereur & Roy Ca- 
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tholique feront au Pape & à la République de Venife,’ 
& qui feront en même temps fuivics de la retraite 
de toutes les Troupes que les Alliez ont prefente- 
ment en Italie , ainfi qu’il fera marqué cy- apres. 
Et faute par les fufdits Princes de donner leur confen- 
tement à ladite Neutralité d’Italie , fur la requifition 
.que fon A. R. en fera à l’Empereur & au Roy Catholi- 
que, S. A. R. s’engage avec le Roy à une Ligue offen- 
five & défenfive jufqu’à la Paix generale, agiffant con- 
jointement avec les Troupes de S. M. & les fiennes, com- 
me de bons & loyaux Alliez doivent faire pour un mê- 
me intereft , & pour, faire la guerre contre l’Etat de 
Milan, & contre tous ceux qui voudront s’oppofer à 
l’effet du prefent Traité. Au furplus pour témoignage 
évident du retour effectif de l’amitié du Roy pour Son 
A- R. Sa Majefté veut bien confcntir & promet que la 
Ville & Citadelle de Pignerol, Forts de Sainte Brigitte, le 
Peroufe & autres Forts en dépendans,foient rafez & dé- 
molis, quant aux feules Fortifications, aux frais du Roy; 
& lefdites Fortifications démolies, le tout fera remis en- 
jtre les mains de S. A. R. aulfi-bien que les Terres & 
Domaines compris fous le nom du Gouvernement de 
Pignerol, & qui avoient appartenu à la Maifon de Sa- 
.vdye devant la celfion que Vidtor Amé premier Due 
ffe ce Nom en avoit faite au Roy Louis XIII. lefquel- 
Ics Ville démolie , Citadelle & Forts démolis & Terri- 
toire feront pareillement remis à. S. A. R. pour les tenir 
en Souveraineté, & en jouir pleinement & à perpétuité 
& clle & fes Succcffeurs à l’avenir, comme d’une choie 
leur appartenant en propre; au moyen de laquelle pre- 
fentc celfion S. A. R. s’engage & promet tant pour luy 
que pour fes Heritiers & Succcffeurs, & ayans caufe, de 
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ne faire rebâtir ni rétablir aucune des fufdites Fortifi- 
cations, ni en faire conftruire de nouvelles fur & dans 
l'efpace des fufdits territoires, fonds & rochers, ni en 
quelque autre lieu que ce foit,cedé par le prefent Trai- 
té, fuivant lequel il fera feulement loifible à S. A. R. 
ou aux Habitans de Pignerol, de fermer ledit Pignerol 
<Tunc fimple clofture de muraille, non terrafféc & fans 
Fortifications; bien entendu qu’hormis dans ledit Terri- 
toire cédé par le prefent Traité, S. A. R fera en liberté 
de faire conftruire telles Places ou Fortifications quelle 
jugera à propos, fans que le Roy le piaffe aucunement 
trouver mauvais. Qu’en outre S. M. remettra à Sadite 
A. R. fes Pays & Places conquis , Chafteaux de Monc- 
meliand, de Nice , Villefranche , de Suze , & autres, 
fans exception , fans démolition &c dans leur entic*, 
avec la quantité de munitions de guerre & de bouche, N 
canons & artillerie, tout ainfi qu’elles eftoient pourvûcs 
& munies alors qu’elles font tombées entre les mains de 
S. M. fans qu’il puiffe cftrc touché aux baftimens , For- 
tifications , augmentations & ameliorations faites par 
S. M. & après la reftitution dcfdites Places S. A. R. . 
pourra entretenir & augmenter les Fortifications comme 
chofes à luy appartenantes , fans que fur cela le Roy 
puiffe ni l’inquieterni le trouver mauvais: bien entendu 
que le Roy retirera de la Ville, Citadelle & Forts dePi- 
gncrol toutes les artilleries, munitions de guerre & de 
bouche, armes & effets amovibles de quelque nature 
qu’ils foient. Qu’a l’égard des revenus de la Ville, dépen- 
dances ôc Territoire de Pignerol , le Roy les remet à 
S. A. R. de la même forme & maniéré que le Roy en jouit 
prefentement, & les difpofitions que le Roy peut en 
en avoir faites , fubfifteront de la forte portée par leur 
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Contra#, Don, Poffeffion ou Acquifition. 'Que ladite' 
reftitution des Pays & Places de S. A. R. &7^if e de 
P/gnerol rafé, & fes dépendances comme deffus fe fera 
enfuite de la fignature du prefent Traité, & fcu’iemenc 
apres que les Troupes étrangères feront effectivement 
lorties d Italie, & feront arrivées; Ravoir, les Allemands 
Troupes de Bavière, Brandebourg, Religionaircs fol’ 
doyez par l’Angleterre, & autres Troupes Auxiliaires fe- 
ront arrivez réellement en Allemagne ; & les Efpaaiofe 
& autres Troupes qui font prefentement à la folle du 
Roy Catholique, retournées dans le Milanois, en manie. 
xe que l’execution d’aucun des Articles ni reftitution 
d’aucune Place n’aura lieu qu’aprés que ladite fortie 
des Troupes, telle qu’elle vient d’eftre exprimée, aura 
efte- entièrement accomplie -, bien entendu que ladite 
iorne des Troupes étrangères fera cenfée entièrement 
accomplie, quoi qu’il arrivait, comme cela fe pourroit 
que les Efpagnols en reriraffent quelque petit nombre 
d hommes pour recruter lesCorps qui font à leur folde 
Et s’il y a quelques-unes des fufditcs Troupes qui pren- 
nent parti & entrent réellement dans les Etats de la Ré- 
publique de Venife , elles feront cenfées eftre rentrées, 
en Allemagne dés quelles feront fur l’Etat Vénitien, 

& remifes à ladite République de Venife ; & apres la 
ratification du prefent Traité , l'on travaillera inceflàm- 
roent aux fourneaux neceffaires pour la démolition des- 
fufdites Ville, Citadelle & Forts de Pignerol. Mais au 
cas que $. A. R. jugeaft a propos de continuer le lecrer 
du prefent Traité au delà du terme de ladite Ratifica- 
tion, il cft convenu pour éviter l’éclat que pourroit fai- 
re le travail defdits fourneaux ,qu on ne le commencera 
que quand après le temps de ladite Radication S. A R. 
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le voudra ; laquelle démolition fe fera & l'on y tra- 
vaillera en maniéré que deux ou trois mois après la for-’ 
tie des Troupes cy dëffus marquée, le tout foit remis 
à S. A. R. fur quoy il fera Ioihble d’envoyer un Corn- 1 
miirairc pour y affilier. Et jufqu’à l’execution de ce que 
deffus, S. M. veut bien pour la plus grande fatisfaâion 
de S. A. R. luy faire remettre , lorfqu’il en requerra S.'M. ' 
deux Ducs & Pairs pour relier en oflage entre les mains 
de Sadite A. R. qui les traitera félon la dignité de leur 

rans ' : , »• 

Que Sa Majeflé ne fera aucun Traité de Paix ni de 

Trêve avec l’Empereur ni le Roy Catholique, que S. A. R. 
n’y foit comprifc dans des termes convenables & effica- 
ces, & que le prefent Traité fera confirmé dans celuy 
de la Paix Generale, auffi-bienque ceux de Qucrafque, 
de Munfler,Pirenées &c Nimcgue, tant pour les quatre 
cens quatre-vingt quatorze mille Ecus d’or, qui font 
mentionnez particulièrement dans celuy de Munfter 
à la décharge de S.A.R.dont le Roy demeurera toûjours 
garant envers Monfieur le Duc de Mantouë , qu’en tout 
ce qu’ils contiennent, qui n’eft point contraire au pre- 
fent, qui fera irrevocable & demeurera dans fa force & 
vigueur ,1e tout nonobftant la prcfentercmifc de Pigne- 
rol & de fes dépendances. Et a l’égard des autres inte- 
refts ou prétentions qui regardent la Maifon de Savoyc, 
S. A. R. fe referve d’en parler par Proteflations, Mémoi- 
res ou Envoyez, fans que ce prefent Traité puific cflrc 
préjudiciable à icelles prétentions. 

I 1 I. 

Que le Mariage de Monfeigneur le Duc de Bourgo- 
gne avec Madame la Princeffc fille de S. A. R fe traitera 

inçeffammenc 
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inceffamment pour s’effe&uer de bonne foy lorfqu’ils 
feront en âge, Si que le Contrat fe fera lors de l'effet du 
prefent Traite, apres la publication duquel IaPrinccffc 
feraremife cntreles mainsduRoy. Que dans leditCon- 
trat de Mariage qui fera confideré comme partie effen- 
tiellc du prefent Traité , & dans lequel ladite Princeffe 
fera les renonciations accoutumées , avec promeffe de 
ne rien prétendre au delà de la dot fuivante furies Etats 
Si fucceffion de S. A R. Sadite A. R. donnera pour dot 
à Madame la Princeffe fa fille deux cens mille Ecusd’or, 
pour le payement dcfquels S. A. R. fera une Quittance 
de cent mille Ecus, dûs du refte du Mariage de Madame 
la Duchcffc Royale, avec les interefts échûs Si promis ; 
&pour le reliant, leRoy le remet en faveur du prefent 
Traité, S. A. R. s’obligeant d'ailleurs de donner â la 
Princeffe fa fille, au temps de la célébration de fon Ma- 
riage , ce qu’on appelle en Piedmontois Fardcl , Si en 
François Trouffeau, ou Prefent de Noces : Si dans le 
Contrat de Mariage fera ftipulé le Doüaire que Sa Ma- 
jefté accordera , fuivant la Coutume de France* 

I V. 

Que S. A. R. fe départant prcfcntcmcnt, réellement, 
efficacement & de bonne foy, comme Elle a fait cy-dcf- 
fus , de tous les engagemens qu’elle peut avoir avec les 
Puiffances Ennemies , cfpcre auffi que Sa Majefté corref- 
pondra avec tous les fentimens que S. A. R. demande Si 
fouhaite , Si qu’ayant l’honneur d'appartenir de fi prés 
au Roy , &c s’engageant encore dans la fplcndeur d’une 
nouvelle Alliance, S. M. luy accorde & promet fa puif- 
fante protc&ion, dont S. A. R. luy demande le retour, 
& que S . M. luy rend dans toute fon étendue. Et comme 
S.À.R. fouhaite d’entretenir une entière Neutralité avec 
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les Rois , Princes & Puiflances qui font prefentemcnt les- 
Alliez, S. M. promet de n’exiger de S. A. R. aucune con- 
trainte fur le defîr qu’Elle a de garder avec eux toutes 
les mefures extérieures de bienfeance 8c libres telles- 
qu’il convient à un Prince Souverain* , ayant chez les- 
Princes des Ambafladeurs & Envoyez , & r recevant 8c 
retenant dans fa Cour des Ambafladeurs 8c Envoyez des-; 
mêmes Princes, fans que S. M. le puifle trouver mau- 
vais , comprenant fous ledit mot de Princes , l' Empereur,, 
Rois & Puiflances de l’Europe, 

V.. 


Sa Majefté promet 8c déclaré que les Ambafladeurs-. 
de Savoy e, tant Ordinaires qu’Extraordinaircs, recevront 
à la Cour de France tous les honneurs fans exception 
8c dans toutes les circonftances , que reçoivent les Am- 
bafladeurs "des Tètes Couronnées ; fçavoir, comme le' 
font les Ambafladeurs des Rois : Et que lés Ambafla- 
deurs tant Ordinaires qu’Extraordinaircs de S. M. dans 
toutes les Cours de l’Europe fans nulle exception, pas- 
même de celle de Rome & de Vienne, traiteront aufll* 
Icfd’its Ambafladeurs tant Ordinaires qu’Extraordinaires,. 
8c Envoyez de Savoye , de la même maniéré que ceux 
des Rois 8c Têtes Couronnées. Cependant comme cette 
augmentation d’honneur pour le traitement des Am- 
bafladeurs de Savoye n’avoit jamais été établie au poinc 
que S M. l’accorde , S. A. R. reconnoît que c’eft en fa- 
veur du Traité, foit Contrat de Mariage de Monfcigneuiç 
le Duc de bourgogne avec Madame la Princcfle fa fille jr 
8c S. M. promet que cettedite augmentation aura licui 
du jour que le Traité du Mariage fufdic fera figné. 


V I. 


Que le Commerce ordinaire d’Italie £e fera 8c mairv- 
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-tiendra , comme il étoic établi avant cette Guerre, du 
temps de Charles Emanuel Second, Pere de S. A. R. & 
enfin l’on fera , obfcrvcra & pratiquera en tout & par 
tout entre le Royaume & toutes les parties de l’Etat de 
5. M. & ceux de S. A. R. ce qui fe faifoic, obfervoit & 
pratiquoit en tout du vivant dudit Charles Emanuel Se- 
cond , par le chemin de Suzc , la Savoye & le Pont de 
Bcauvoifin, & Villefranchc , chacun payant les Droits 
& Douanes de part & d’autre. Les Bâtimens François 
continueront de payer l'ancien droit de Villefranche , 
comme il fe pratiquoit du temps de Charles Emanuel ; 
à quoy il ne fe fera nulle oppofition, comme l’on pour- 
roit en avoir fait dans ce temps-là. Les Courriers 6c les 
•Ordinaires de France palferont comme auparavant pat 
les Etats de S. A. R. & en obfervant les Rcglemens , 
payeront les droits pour les Marchandées dont ils fc 
•feront chargez. 

O 

VIL 

S. A. R. fera publier un Edit, par lequel elle ordon- 
nera fous de rigoureufes peines corporelles , à ceux qui 
habitent dans les Vallées de Luzerne, fous le nom de 
Vaudois, de n’avoir aucune communication fur le faïc 
de la Religion avec les Sujets du Roy, & s’obligera S. A. R. 
de ne point louffrir de la date de ce Traité aucun éta- 
bli (fement des Sujets de 5.M. dans les Vallées Prorcftan- 
tes, fous couleur de Religion, Mariages ou d’autres rai- 
fons d’ctabliflemcnt , commodité, héritage, ni autre 
prétexté, & qu’aucun Mini lire ne vienne dans l’étendue 
de la Domination du Roy, fans être rigoureufe ment pu- 
ni de peine corporelle ; 6c qu’au furplus S. M. n’entrera 
dans aucune connoiflànce de la manière dont Si A. R. 
traitera les Vaudois à l’égard de la Religion ,.S. A. R. 
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s'obligeant de ne fouffrir aucun exercice de la Religion 
Prétendue Reformée dans la Ville de Pignerol & Terre? 
cédées , comme S. M n en fouffr e ni n’en fouffrira dan? 
fon Royaume. 

vnr. 

Qu^il y aura de part & d’autre un perpétuel oubli 
&amniftiedc tout ce qui aeftéfait depuis le commence- 
ment de cette Guerre, en quelque maniéré & en quelque 
lieu que les hoftilitez & foient exécutées. Que dans 
cette amniftie leront compris tous ceux qui ont fervi S.M. 
durant la Guerre en quelque Employ que ce puiflèeftxe, 
nonobftant qu ils foient Sujets de S. A. R. en forte que 
1 on ne pourra faire aucune recherche contre eux , ni 
es inquiéter dans leurs Perlonnes & biens par voyc de 
fait ou de Juftice, ou pour quelque autre prétexté que 
ce puifle élire. Il en fera de même à l’égard des Sujets 
du Roy qui auront fervi S. A. R. 

IX. 

Que les Bénéfices Ecclefiafliques pourvus jufqu’a 
prefent par le Roy dans les Pays de S. A. R. conquis par 
S. M. durant l’efpace du temps que Saditc Majefté en a 
joui , demeureront à ceux qui en ont efté pourvus par 
ic Rov & nar les Rnlles rln . a , vl j 1 



. ^ ''C.aiu a 1 a îivj— 

xmnation que le Roy en a faite pendant h poMon 
des Etats de S. A. R. & les Provifions pour les Charges de 

P arS - A ; R de ce ux qui en ont abandonne 
onélions durant la Guerre, demeureront fermes. 

X. 

Qu a 1 egard des Contributions impofées fur les Tcr^ 
res de la Domination de S. A. R. bien qu’elles foient k- 


Digitized by Google 



f itimemeht itflpoféés & dûés , & qu'elles fe montenC 
des fommes tres-confidcrables , S.M. les remec dansf 
leur entier à S: A. R. par un effet' de fa libfcralité, en ma- 
niéré que du jour Je la Ratification du prefent Traité 
le Roy n’en prendra, ni n’exigera dcfditcsContribntions, 
laiffant à Sadicc A. R. là jouïflancc de fes revenus dans 
tous fes Etats aufli-bien que de la Savoye , Nice, envi- 
rons de Pignerol , & Suze : Comme auffi S.A.R. n’exigera 
fur les Sujets & Terres de la Domination du Roy aucu- 
ne contribution. 

XL 

Qu a l’égard des prétentions de Madame la Duchefle 
de Nemours fur S. A. R. Sa Majefté laiflera entre Saditc 
A. R. &rladite'Damc de Nemours la difeuflion des fuf- 
dites prétentions dans la voye ordinaire de la Juftice, 
fans s’en mêler autrement. 

X U. , , 

Qu’il fera loifible à S. A. R. d’envoyer des Intendanst 
ou Commifiaires en Savoye, Comté deNicc, Marquifae * 
de Suze & Barcellonnette , Pignerol & fes dépendances, 
pour y régler fes interdis , droits , revenus , éta- 
blir fes Doiianncs & Gabelles , Sel & autres ; & lefdits 
Députez feront reçûs & autorifez dans leur fondions 
après la Ratification du prefent Traité, apres laquelle 
lefdits droits feront & appartiendront à S. A. R. fanà 
exception nrcontradiéfctou. 

x 1 1 ii 

Que fi la Neutralité d’Italie s’acceptoit , du que la 
Paix generale fe fift , comme un grand nombre de Trou- 
pes fer oit totalement inutile & à charge à S.A.R. &£ 
qu’outre les déptnfes excelfives pour les entretenir, c’eft 
fouyent une occafion de mes- intelligence que de con* 
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ferver fur pied plus de Troupes qtfil u’en faut dans u* 
Etat , foit pour fa confervation ou pour la dignité du 
Souverain , S. A. R. s’oblige de n'entrctcnic en temps de 
Neutralité que fix mille nommes de pied cm deçà des 
Monts , & quinze cens au delà des Monts pour lesCar- 
nifons de laSavoyc & Comté de Nice, & en tout quinze 
eens Chevaux ou Dragons -, & cette obligation de î. AJR., 
n’aura lieu que jufqu’à la Paix generale. 

N OUS ayant agréable le fufdit Traité en tous Si 
un chacun les Points qui y font contenus & décla- 
rez , Avons iccluy accepté, approuvé , ratifié Si confir- 
mé ; acceptons , approuvons, ratifions & confirmons, & 
le tout promettons en foy & parole de Roy , garder & 
obferver inviolablctuent,fans aller ni venir au contraire, 
directement ou indirectement, ni permettre qu’il y foit 
contrevenu en quelque forte & maniéré que ce foit. Én 
témoin dé quoy Nous avons fait mettre à ces Prefentcs 
* noftre Sccl fecrct. Donné à Vcrfailles le feptiéme jour 
du mois de Septembre, l’an de grâce mil fix cens quatre- 
vingt-feize , & de noftre Régné le cinquante-quatrième, 

• » i 

Ratification de Afonfteur le Duc de Sanjoye. 

V ICTOR AME' 1 1 . par la grâce de Dieu Duc 
de Savoy e , Prince de Piedmont , Roy de Chi- 
pre, Sic. A tous ceux qui ces prefentes Lettres verront. 
Salut. Comme le Marquis Charles ViCtor Jofeph de 
Saint Thomas , noftre Miniftre Si premier Secrétaire 
d Etat , en vertu du plein Pouvoir que Noijis luy en 
avons donné, a conclu, arrêté Si ligné le vingt- neu- 
vième du mois d’Aouft dernier dans noftre Ville de 
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Turin , avec le Sieur René Sire cfe Froullay, Comte de 
Tefle , Chevalier des Ordres dû Roy, Lieutenant Gene- 
ral de fes Armées , Colonel General des Dragons de 
France , Gouverneur de la Ville d’Ypres , Lieutenant 
General dans les Provinces du Mayne & du Perche, Bi 
Commandant pour le Service du Roy dans les Pays & 
Places de la Frontière de Picdmont , muni du plein 
Pouvoir' de Sa Majefté, les Articles de Paix, & pour la 
Neutralité d’Italie , defquels fuit la teneur. 

Le Roy Très- Chrétien, ayant &c. 

« , • < « " 

N OUS ayant agréable les fufdits Articles en tous 
&■ un chacun leurs Points qui y font contenus & 
déclarez , Avons iceux accepté , approuvé , ratifié & 
confirmé -, acceptons, approuvons , ratifions, & confir- 
mons, & le tout promettons en foy & parole de Prince , 
garder & obferver inviolablement , fans aller ni venir 
au contraire, directement ou indirectement en quelque 
forte & maniéré que ce foit. En témoin de quoy Nous 
avons figné cesPrcfentes de noftrc main , & à icelles fait 
appofer noftre Scel fecret. Donné à Turin le trentième 
jour d’Aouft , l’an de grâce mil fix cens quatre-vingr- 
feize. Signé, V. AME'. Et plus bas: De S. Thomas. 
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Extrait du Privilège du Roy. 

P A*. Lettres Patentes de S* Majefté, (ignées C o-t b eic t- données à 
F ontainebleau le 10 . O&obre KJçfi. & (cellées du grand Sceau de cite 
jaune ; il eft permis au Sieur Mignon , premier Commis de Monfieur le 
Marquis de Torcy ,Miniftre 8c Secrétaire d'Etat, pour les caufes.y conte- 
nues , de faire imprimet|par tels Imprimeurs qu’il voudra choifir , tous les 
T raitez de Paix, de T reves , Neuttalitez , Confédérations , Alliances, Com- 
merce , &c. qui ont -efté cy-devant faits , ou qui le feront cy-aprés; 8c ce 
durant douze années: Avec défenfes à tous Imprimeurs &Librai res, 8c, tous 
autresduRqyaume,d’en imprimer, ni vendre ou débiter pendant ledit temps, 
fous prétexté d’Impreflîon étrangère ou autrement , fans le confente- 
ment dudit Sieur Mignon, à qui Sa Majefté en a commis le foin, fur les pei- 
nes portées par ledit Privilège: Avec Mandement exprès à Monfieur le Lieu- 
tenant General de Police, de tenir lacnain à l’entiere 8c ponâuelleobferva- 
tion defdites Lettres, fans fouffrit qu’il y (bit contrevenu , direâementni 
inditeéiement , fous quelque prétexte que ce puiffe eftre. 

Et ledit Sieur Mignon a cède ftn Privilège à F. Leonard , Imprimeur 
ordinaire du Roy , faivant P accord fait entre eux. 
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